
Café Métropolitain, 29 septembre 2022 

Hélène Moeneclaey, Vice-présidente de la MEL, Gouvernance et Métropole citoyenne et Béatrice 
Auxent, Présidente du Conseil de développement ont ouvert ce café métropolitain avec un plaisir 
manifeste, après la suspension pendant la crise sanitaire de cet évènement important du Conseil de 
développement, ouvert à tous les citoyens.  

S’inscrivant dans la poursuite des contributions du Conseil de développement au PCAET, ce café 
métropolitain a eu pour objectif de faire réagir face aux enjeux climatiques et surtout, de donner envie 
d’agir contre le réchauffement climatique, en allant à la rencontre de plusieurs acteurs du territoire.  

Dominique Poissonnier Ambassadeur Développement Durable pour le CERRD a d’abord introduit ce 
café métropolitain en revenant sur quelques constats climatiques :  

- Selon une étude, 80% des personnes sont inquiètes pour le climat et on note que plus les 
personnes interviewées sont jeunes, plus elles se montrent inquiètes. 

- La France se réchauffe plus vite que la moyenne des pays européens et ce n’est pas un 
phénomène nouveau : le réchauffement climatique est un phénomène qui dure depuis 60 ans. 

- En 2040 : les canicules seront de plus en plus fréquentes, les feux se multiplieront encore 
davantage (feux de forêt et feux de moisson, ces derniers ayant été importants dans les hauts 
de France). Les usages des sols en l’état et en l’absence de transformation seront encore 
davantage cause d’émissions GES. 

Face à ces constats qui font réagir, de nombreux acteurs se mobilisent sur le territoire, dont quelques-
uns ont pu évoquer leurs actions concrètes. GECCO a présenté des exemples concrets d’économie 
circulaire, où les déchets des uns deviennent des ressources pour d'autres et créent ainsi de la valeur 
sociale, environnementale et territoriale. Terra Terre a par exemple rappelé l’importance des sols 
vivants, donc des terres agricoles pour lutter contre le réchauffement, les sols agricoles constituant 
d’importants puits de carbone à ne pas négliger. Cette association a pour mission de faire se rencontrer 
des entreprises, qui veulent financer des opérations de lutte contre le réchauffement climatique et les 
agriculteurs du territoire, qui peuvent par des actions sur leurs terres y contribuer. Les Planteurs 
volontaires proposent, eux, aux agriculteurs de reboiser leurs terres agricoles, avec la plantation de 
haies et arbres (l’arbre étant une solution à des problématiques touchant les sols dont par exemple la 
sécheresse cruellement d’actualité). L’association délivre aussi des formations sur le rôle de l’arbre 
dans l’espace agricole et sa multifonctionnalité (biodiversité, îlot de fraicheur à la campagne, sols de 
meilleure qualité pour produire, etc.). L’association fait appel à des bénévoles pour la mise en œuvre 
de ses opérations de reboisement. Ouichange est une association qui agit sur la sensibilisation au 
réchauffement climatique par l’action éducative positive, en montrant que c’est possible de réduire 
son empreinte carbone et de bien vivre avec et ensemble. Elle a mis en place un plan d’éducation sur 
9 ans auprès des écoles en formant également les enseignants, en associant les élèves et les parents à 
des ateliers. L’association souhaite mettre en œuvre ce plan d’éducation sur l’ensemble du territoire 
national, voire auprès d’autres cibles comme les entreprises. Habiter 2030 a mis en évidence des 
projets de rénovation de maisons anciennes typiques des années 1930, qui intègrent notamment 
l’énergie solaire. Les échanges avec la salle se sont concentrés sur la question des sols avec les 
problématiques très actuelles de sécheresse et les aménagements urbains, avec les projets de 
constructions neuves et l’évolution des matériaux. 

Audrey Linkeheld a conclu ce café métropolitain, en soulignant l’importance d’agir pour mettre en 
œuvre le PCAET et a salué les actions présentées lors de ce café métropolitain. Elle a rappelé 
l’importance de la mobilisation citoyenne dans cet objectif, notamment via le Haut conseil 



Métropolitain pour le Climat au sein desquels plusieurs membres du Conseil de développement sont 
par ailleurs mobilisés aux côtés d’autres citoyens.  

 

 


